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Après avoir créé l'hommne. Dieu le plaça dans le Jardin d'Jden pour le cultiver et le garder.-Gense, u, 15.]'
Heureux les eultivateurs, s'ils savaient apprêoicr les avantages de leur condition..-[ Yirgile.]
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Cowlitions.-L'abonom:en sera do
Uan Ecu pour un an d'avanec; quami
il ne sera pas payé d'av.nc l'aionne-
mnt sera de M. On ne s'abn Pas
pour moins d'ait au.

Toute personno qui organisora un
club de 50 abonnés :mra di t à 50 co-
pues du Journal pour $20.

20 copies $8.50. 10 cpi $4.50.
Le Journal d'Agricultare p:-aitra le

Mrredi do chaque semine.
Nous.traiteros de gré A gré pour deo

annonces. I
Toutes lottros, ote., devront êtro

adressées Franco au

Journal d'Agriculture.

l JoUrlli .1,e 'I' n 'm iluî 'm 1 paiwipear
li %W=ir ul t , on ilbriques il Lo y

0011 ign Wç niom ucet m , Wa 0i iiî«nî

LA FERME-MODELK

CHIAPITR E IL.

F'rmie A lleale,--.Plaisirs de la rie
Agricole, - Apprentissage Agronomique,
Concours de charries, - Améliorat ions
Aegri, oles.

[Suitoe.)
NoUs ne tardlmes pas, coidîtne r.

do Morsy, à nous I rouvr devant une
granduoe brrère peinte en vert ; elle

feirinai l'e i ne vn e cour. Au

fuid, 'Wlevait la mai-.i d'Ohbitaition,

-anquée A! rdi to eh à ga:ucle de gan-
goq, de hangrs d'Malcs et de borgo-
rie: d'où i' ehp1it un mlurmurc

eonfius qu'acconinit p or intOrvalles la

hlement d'un ugnean, lW nagi'smnt
d'une vaclhe. Sur le îeron rustique
du crps de lgis, le plir de mon jeune
condluctcur m'nttendaL ; aux premiers
Mots de son fils, i te tourna: vers moi
et me dit : « Monsieur, snyez le bien-

d ai e ¡oni n. Ui is iz-.
yent rer conimaen mi ensortir sans ro.

grets 1 Et, sans quitter ma main,
qu'il avait prise, il me conduisit dans
une grande salle éclairée par une lampe
à doux bebs suspendue au plafond.

ýf on hôte s'empressa de m'offrir un
de eeslarges fauteuils où probablement,
le grand-père dle son aïeul s'était assis ;
et quand j'y fus commodément installé,
E me présenta sa famille composde do
quatre garçons et de deux filles. Le
plus jeune de ses enfhnts me parut
avoir une douzaine d'années, et l'ainée
vingt.Cinq ans environ.

C'était une fille ('unie apparence
frêle et délicate, d'une physionomie
calmo et grave. «Voilà mna bonne
Brigittc, continua le fermier, qui m'ai-
dora à vous faire les honneurs de la
maiso:. J'ai perdu mna femme il y
aura douze ans dans neuf jours, et de-
puis ce monient, Brigitto s'est consacrée
à combler le vide que la mort de sa
mère a laissé au milien de nous. Bien
jeune, ello s'o·1 trouvée chargée des
noni lreux et sainîts devoirs inposés à
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